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des reprehensions, des admonitions que les consistoires

avaient votees a l'adresse de tel de leurs subordonnes. Sur-

venait-il un cas de maladie, le diacre en recevait l'annonce et

repondait ä l'appel. La mort survenait-elle, c'est lui qui etait
avise et inscrivait au registre 1'inhumation dans le cimetiere
le plus voisin, et presidait ä la sepulture, entoure des habitants

du voisinage et pres du temple accoutume. Voila ce qui

a du se passer.
Mais il y avait un ecueil qui n'a pas ete evite. Cette exception

dans l'organisation avait suscite des revendications. Des

rivalites s'etaient accentuees, des accusations de nepotisme
avaient ete adressees au Senat academique, un pamphlet
avait circule. C'est que la Revolution de 1798 avait secoue le

joug de l'aristocratie. Les Vaudois voulaient l'egalite universelle.

La question fut portee enfin devant le Grand Conseil

qui la trancha le 30 mai 1811 en placant toutes les paroisses
et tous les pasteurs sur le meme pied, en decretant la

construction eventuelle de cures pour loger les pasteurs des trois
tnciens diaconats. A Prilly fut nommc Fr. Dellient, de

Juitry, qui, mort le 21 juin 1821, fut enseveli le dimanche

.25 juin, dernier acte du Ier registre de Deces, clos le 30 juin
j 82 [.

P. BURNAND.

PETITE CHRONIQUE

VIEUX MORGES

Parmi les associations d'histoire locale fondees dans un cerr
tain nombre de localites, la Societe du Vieux Morges est line
-des plus recentes et aussi une de celles qui out montre le plus

d'activite et so.it arrivees aux resultats les plus interessams.

Nee en 1915, sauf erreur, eile organisa dejä l'annee suivante,
dans quelques pieces du XVIHe siecle, une exposition remar-
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oii'ible de meubles et dobjets d'art de cette cpoque Le suuc»
aussi grand que legitime de cet^e entreprise est eiuore dan-
toutes les mcmoires

Sous la presidence de AI Henri Monod-de Bure 1, puis sous
celle de AI Reut Alorax, eile a obtenu d'autres rcsultats pile
a ete reconnue par le Grand Conseil lomme personnabtc murale
et son comitt a cherche a posseder un local qui put ser\ir de

lieu de reunion pour l'association et dans lequel relle-ci put
rassembler et mettre en c aleur les objets mtcressants ou pn -
cieux qui lui seraient confies

Le comite choisit dans ce but un appartement dans l'une des

maisons les plus anciennes de Morges, celle de la laiterie « Ce

logis extremement sale et 1 ermineux eut efLaje tout autPe que
des archeologues, dit AI Alorax dans son dernier rapport ai nuel

La decouc erte dans l'etroit corridor de poutres peintes et for-
mant des caissons, fit penser qu'uii plafond ancien dec ait etre
cache sous le sapin du plafond moderne et le plätre de 11

cuisine Des sondages confirmerent cette supposition I e

comite fit proceder a l'enlec ement des galandages, des sepai i

tions, des boiseries et des plafonds, et l'ancienne salle reappamt
ac ec son beau plafond a caissons, peint en brun et en rouge
a\ ec d'elegantes rosaces La Societe peut maintenant jouir de

cet appartement rcnoc c ac ec ses galeries a colonnade er a

balustre, ses fenetres a meneaux, sa cage cl'escalier, sa ciedle

entree a petits paces oü se c oit encore l'armoirie des Blau-
chenac

Lorsque l'on eut enfin refait un nou\ eau parquet de cheuc

cette grande salle seigneuriale se retrouc a dans 1'etat ou eile

ac ait existe au XVIIe siecle

Enfin, AI Alexis Forel et AI Edouard Alonod ont offert au
A leux Alorges la cheminee de pierre qui se trouc ait dans l'a 1-

cien chateau de la Grange, a Cuarnens, propriete de AI Henri
Chappuis, ä Cuarnens « Signalee dans les anciens oucrages his-

toriques, cette cheminee monumentale en pierre jaune du AI01-

mont, en deux corps, portait la date de 16^0 et les armoiriec
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de la tamille de Alestral de Cuarnens, martelees par les Bourla

papex s Elle ttait exposee aux intemperies dans le salon trans-
lorme en fenil, sons 1111 toit de bardeaux perces a jour d

subsistait encore les restes cl un platond peint, sans doute de 11

meme date cjue la chemince Les quatre elements x ctaie it
iigun s, et le personnage allegorique du beu ax ait x alu a cePe

s die, dans la contrce, le nom de Chambre du Diable Malgu
son etat de dclabrement, nous axons pu acquerir aussi ce plan-
chei grace a la gcnerositc de AI Andre Redard, pour notie
collection M Tomasini, marbrier, a Lausanne, a execute tons

les traxaux nccessaires pour deposer et remettre eil place dans

la gr inde snlle du A ieux Morges la chemince de Cuarnens

dont les propoi tions, 3 m 6s de haut ctaient exaetement celles

de notre salle Chacun admirera ce beau morceau d'architecture
et de sculpture, d'un traxail tics net tres simple de ligne et

dun art caracteristique pour notre paxs Cette chemmee est

dvns un parfait etat de conserxation eile garde meme da is

le panneau central qui surmonte le linteau les traces de s >n

ancienne pemture
Pendant les trax aux executes dans le mur separant le bäti-

ment de la laiterie de Timmeuble de AI hessler, 011 eut la

chance de mettre a jour les fragments dune antique console de

molasse, portant des xolutes, des leuillages et un masque

sculpte, restes probables dun ancien edifice roman On peut
1 oter a ce propos la tradition qui attribue deja au temple

<lisparu de joulens, les deux chapitaux des colonnes supportant
1

1 galerie superieure de la laiterie »

Comme 011 le x 01t, la Socicte du A ieux Alorges entre « dans

ses meubles » de la manure la plus remarquable Elle xa orga-
nisei dans 1 1 belle salle qui lui appartient une exposition nou-

\ eile relatix e au \\ Ile siecle et quelques-uns de ses membres

entre autres AI Henri Alonod-de Buren, ctuchent le passe

historique de la x llle de Alorges pour x decouxrir des rensei-

gnements nouxeaux, mteressants et utiles Nous rexiendrons

peut-etre plus tard sur cette partie de lactixite du \ ieux

Alorges ^
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